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Nombre de membres composant le Conseil ......................... 45 
Nombre de Conseillers en exercice ........................................ 45 

 

 Présents .........................................................  44 
 Absent représenté ............................................... 1 
 Absents excusés ....................................................... 0 

 Absent non excusé ..................................................  0 

 
L'AN DEUX MIL QUINZE, LE SEPT FEVRIER à seize heures et quinze minutes, le Conseil Municipal de la 
Ville d'Ivry-sur-Seine s'est assemblé sous la présidence de Monsieur Philippe BOUYSSOU, 1er adjoint au Maire, à 
la suite de la convocation qui lui a été adressée le 30 janvier 2015, conformément à la procédure prévue par 
l'article L.2122-14 du Code général des collectivités territoriales. 

 

PRESENTS 

 
M. BOUYSSOU, M. BELABBAS, Mme PETER, M. PRAT, M. RHOUMA, Mme GAMBIASIO, M. MAYET, 
M. MARCHAND, Mme VIVIEN, M. BEAUBILLARD, Mme SEBAIHI, Mme WOJCIECHOWSKI, Mme 
BERNARD Méhadée, M. RIEDACKER, Mme POLIAN, Mme LESENS, Mme SPIRO, M. CHIESA, Mme 
RODRIGO, M. ALGUL, M. TAGZOUT, M. HEFAD, Mme ZERNER, Mme OUDART, Mme MACEDO, 
M. MARTINEZ, Mme PAURON, Mme KIROUANE, Mme PIERON, M. SEBKHI, M. MOKRANI, Mme 
MISSLIN, M. AIT AMARA, Mme SIZORN, M. ZAVALLONE, Mme LE FRANC, Mme ANDRIA, M. 
LECLERCQ, M. BOUILLAUD, M. AUBRY, Mme POURRIOT, M. VALLAT SIRIYOTHA, Mme 
BAILLON, Mme BERNARD Sandrine, 
 

 

ABSENTS REPRESENTES 

 
Mme APPOLAIRE, représentée par M. BOUILLAUD 
 
 
Lesquels forment la majorité des membres en exercice et peuvent valablement délibérer en exécution de 
l'article L.2122-17 du Code général des collectivités territoriales. 
 
Le Président de l'Assemblée ayant ouvert la séance, il a été procédé en conformité à l'article L.2122-15 
du code précité à l'élection d'un secrétaire. 
 
Mme PETER ayant réuni la majorité des suffrages est désignée pour remplir ces fonctions qu’elle 
accepte.  

(39 voix pour et 6 abstentions : LECLERCQ Régis, BOUILLAUD Sébastien, AUBRY Valentin et 
ANDRIA Marie, LEFRANC Annie et APPOLAIRE Annie-Paule) 
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M. BOUYSSOU ouvre la séance. 

 

M. BOUYSSOU.- «Mesdames et messieurs, je vous souhaite à toutes et à tous la bienvenue 
dans notre hôtel de ville. Je tiens tout d’abord à m’excuser au nom de la municipalité pour les 
nombreuses personnes présentes aujourd’hui dans l’hôtel de ville. La configuration de notre 
salle du Conseil Municipal ne permet malheureusement pas que tout le monde soit présent 
dans la même salle. Donc, je sais que vous êtes nombreux et nombreuses dans les escaliers. Je 
crois qu’il y a quelques écrans qui vont reporter notre séance. Donc, toutes nos excuses pour 
les conditions d’accueil qui évidemment ne sont pas optimums. Alors, en tant que premier 
maire adjoint, il me revient aujourd’hui d’ouvrir cette séance exceptionnelle et bien 
particulière. Il me revient d’accueillir Charlotte Pauron, notre nouvelle conseillère municipale à 
qui je souhaite la bienvenue et qui siègera au sein du groupe Europe Écologie Les Verts. 
Bienvenue, Charlotte Pauron. Je passerai dans quelques instants, comme la coutume le veut, la 
présidence de cette séance à mon ami Arthur Riedacker qui a l’honneur d’être notre doyen de 
séance. C’est un honneur, donc c’est toi qui présideras dans quelques instants et qui 
procèderas à l’appel des conseillers et à la désignation de la secrétaire et des scrutateurs 
pour ce qui concerne l’élection du maire et des adjoints. 

Chers collègues, Mesdames et Messieurs. Samedi dernier, des milliers d’Ivryennes et 
d’Ivryens, de membres du personnel communal, de personnalités venues de toutes parts et de 
tous horizons, ont rendu un hommage exceptionnel à Pierre Gosnat, notre maire, décédé le 
25 janvier dernier. Cet hommage a été à la hauteur de la reconnaissance que nous lui devons 
pour l’action qu’il a menée tout au long de sa vie au service de sa ville et de ses habitants. À la 
hauteur aussi de l’attachement qu’il suscitait chez toutes celles et tous ceux qui travaillaient 
avec lui, qui le rencontraient, qui le sollicitaient. Aujourd’hui, au moment où le Conseil 
Municipal va devoir décider de son successeur et de l’équipe qui aura la charge de poursuivre 
son action, je souhaite une nouvelle fois exprimer la tristesse qui nous étreint face à sa 
disparition brutale. Permettez-moi d’adresser en votre nom à Alice son épouse, à ses enfants, 
à sa famille, qui ont tenu à être présents aujourd’hui, l’expression de notre soutien et de 
notre amitié durable. Pierre Gosnat va nous manquer. Partout et toujours. Mais singulièrement 
dans cette enceinte où durant plus de seize années, il y a chaque mois présidé avec talent, 
avec le talent qu’on lui connaît, les débats de notre assemblée. Sans jamais mettre de côté 
ses convictions, il avait toujours le souci de permettre l’expression de toutes les opinions, 
tout en veillant à la sérénité des débats. Son humour, son œil malicieux quand il se préparait à 
faire un bon mot pour animer la discussion, resteront pour nous comme la marque d’un homme 
de dialogue et d’ouverture. L’engagement de Pierre Gosnat au service des Ivryennes et des 
Ivryens a été unanimement salué. Et il m’a semblé important que cet hommage se conclut par 
un acte éminemment symbolique. C’est pourquoi j’ai demandé à Monsieur le Préfet de lui 
attribuer la distinction de Maire honoraire de notre ville, ce qu’il a accepté. À sa mémoire, je 
vous demande de bien vouloir respecter une minute de silence. » 

(Minute de silence) 

« Merci. Et je vais immédiatement passer la présidence de cette séance à Arthur Riedacker. 
On va faire un petit jeu de chaises, Arthur Riedacker, si tu veux bien. » 

M. RIEDACKER, doyen d’âge, prend la présidence de l’assemblée. 
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M. RIEDACKER.- « Merci, Monsieur le Premier Adjoint, mon cher Philippe Bouyssou. Merci 
pour ton hommage à Pierre Gosnat et à sa famille au nom de tous les Ivryens. En tant que 
doyen d’âge de la présente assemblée, j’assure maintenant la présidence de cette séance. Je 
n’imaginais pas, comme sans doute vous tous, que moins d’un an après l’élection de notre maire, 
Pierre Gosnat, il nous faudrait à nouveau procéder à une nouvelle élection. Je vais essayer 
d’être bref. Mais après ce qui vient de se passer en ce début d’année, nous devons encore et 
encore rappeler la devise de la République et l’appliquer : liberté, égalité, fraternité et 
depuis 1905, nous devrions y ajouter la laïcité. La laïcité tout d’abord. La laïcité sépare le 
domaine propre à chacun : le religieux, mais aussi l’athéisme que l’on cite trop rarement de nos 
jours dans les médias, de l’espace commun où tous les citoyens sont conviés avec des droits et 
des obligations, pour définir l’intérêt général et les moyens de bien vivre ensemble dans notre 
pays. Elle n’est dirigée contre aucune religion. Ce n’est pas non plus le laïcisme qui tenterait 
d’imposer une nouvelle forme de religion. Quand on considère les très nombreux conflits qui 
se sont écoulés dans le passé, en France au nom des religions, on peut considérer que cette 
séparation des églises et de l’État, qui ne date que de 1905, marque un très grand progrès. 
Rappelons-nous des guerres de religion, de la duplicité des politiques intérieures et 
extérieures de Richelieu. À l’époque politique religieuse nationale et politique internationale 
s’entremêlaient. La liberté. La liberté, c’est notamment la possibilité de dialoguer et de 
s’opposer sans s’étriper. Et puis, il y a l’égalité. C’est sans doute la question la plus difficile. 
Très souvent, elle n’est abordée que trop partiellement ou trop superficiellement. Avec plus 
de 3 millions de chômeurs, 10 % de la population active, plus si on compte tous ceux qui 
voudraient travailler à temps plein, c’est une dimension que le pacte républicain ne peut se 
permettre d’ignorer. Robespierre avait proposé en 1793 dans l’article 11 de ses propositions 
pour la Déclaration des droits de l’homme et du citoyen, d’inscrire, je cite : « que la société 
est obligée de pourvoir à la subsistance de tous ses membres en leur procurant un travail, soit 
en assurant les moyens d’exister à ceux qui sont hors d’état de travailler. » Dans le préambule 
de la Constitution française du 27 octobre 1946, il est proclamé entre autres que chacun a le 
devoir de travailler et le droit d’obtenir un emploi. L’Europe et la France doivent donc rompre 
avec une politique économique qui détruit les emplois au lieu d’en créer. Car au lieu de 
favoriser la solidarité, cela accentue le sentiment de discrimination, crée des 
incompréhensions et des jalousies entre les plus démunis, ce qui bien sûr ne devrait pas 
exister, surtout quand on sait que 1 % de la population détient la moitié des richesses 
mondiales. Et il y a ensuite la fraternité. Elle impose le respect de l’autre, quelles que soient 
ses origines. À Ivry, nous sommes dans une ville métissée et sans doute plus qu’ailleurs, nous 
avons des relations avec d’autres parties du Monde. Après les évènements de début janvier, 
j’ai reçu des condoléances d’Afrique, d’amis musulmans et je cite : « Pour la mort d’innocents 
tombés sous les balles de criminels sans foi, contrairement à ce que ces assassins 
véhiculent. » En quelques mots, ils rappelaient le piège dans lequel nous ne devons pas tomber 
et les amalgames que nous ne devons pas faire. Nous devons constamment dévoiler les 
manipulations pour ne pas nous tromper. Rappelons aussi, et cela n’est pas superflu, qu’il n’y a 
pas qu’en France que les innocents meurent. Les victimes des fanatismes et des manipulations 
diverses, notamment au Moyen-Orient et en Afrique, sont bien trop nombreuses. Ne les 
oublions pas. Avec la globalisation économique, politique et environnementale, nous ne pouvons 
pas nous contenter de regarder seulement ce qui se passe dans notre pays ou dans notre ville. 
Nous avons l’ardente obligation de nous intéresser à la géopolitique, d’abord pour comprendre, 
puis pour éviter des dérives dans les politiques nationales et internationales et enfin pour 
construire ensemble un monde plus vivable. Je vous remercie pour votre attention et nous 
allons passer maintenant à la suite des opérations pour l’élection. 
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Donc, je dois procéder maintenant à l’appel nominal des conseillers. Alors, si vous voulez bien 
répondre présent quand je vous appellerai. M. Philippe Bouyssou, M. Belabbas Mehdy, M. 
Prat Stéphane, Mme Gambiasio Patricia, M. Rhouma Atef, M. Mayet Daniel, M. 
Marchand Romain, Mme Peter Séverine, Mme Vivien Catherine, M. Beaubillard Olivier, Mme 
Sebaihi Sabrina, Mme Wojciechowski Bozena, Mme Bernard Méhadée, M. Riedacker Arthur, 
Mme Polian Nicole, Mme Lesens Évelyne, Mme Spiro Jacqueline, M. Chiesa Pierre, Mme 
Rodrigo Josée, M. Algül Ali, M. Tagzout Mourad, M. Hefad Saïd, Mme Zerner Jeanne, Mme 
Oudart Fabienne, Mme Macedo Ana, M. Martinez Pierre, Mme Pauron Charlotte, Mme 
Kirouane Ouarda, Mme Pieron Marie, Mme Sebkhi Bahri, M. Mokrani Mehdi, Mme 
Misslin Sarah, M. Aït Amara Tariq, MMe Sizorn Fanny, M. Zavallone Romain, Mme 
Appolaire Annie-Paule représentée par M. Bouillaud, Mme Lefranc Annie, Mme Andria Marie, 
M. Leclercq Régis, M. Bouillaud Sébastien, M. Aubry Valentin, Mme Pourriot Thérèse, M. 
Vallat Siriyotha Alexandre, Mme Baillon Sigrid, Mme Bernard Sandrine. 

M. RIEDACKER.- « Voilà ! Je pense que j’ai fait le tour de la liste. Et donc, le quorum est 
atteint et nous pouvons donc poursuivre la séance. Alors, on a bien sûr un mandat d’un 
conseiller absent qui donne procuration à une personne qui est ? » 

M. BOUYSSOU.- « Qui est M. Bouillaud. » 

M. RIEDACKER.- « M. Bouillaud, d’accord. Je note. Donc, c’est tout ce que nous avons comme 
procuration. Il s’agit maintenant de désigner le secrétaire ou la secrétaire de séance à main 
levée. Donc, je demande de choisir un secrétaire ou une secrétaire parmi ces membres pour 
toute la durée de la séance. Y a-t-il des candidatures ? Fanny Sizorn ? » 

Mme SIZORN.- « Je propose la candidature de Séverine Peter comme secrétaire de 
séance. » 

M. RIEDACKER.- « Y a-t-il d’autres candidatures ? Donc, on peut voter à main levée, si vous 
êtes d’accord. Est-ce que vous approuvez la candidature de Séverine Peter ? Qui est contre ? 
Qui s’abstient ? Donc, nous avons les abstentions. Merci. » 

M. BOUYSSOU.- « Voilà ! L’administration compte. » 

M. RIEDACKER.- « Oui. Donc, Séverine Peter est élue secrétaire de séance pour la suite et 
je l’invite à venir s’installer à mes côtés. Elle est déjà à mes côtés, pas loin en tout cas.  

M. RIEDACKER procède à l’élection du secrétaire de séance : Séverine Peter, candidate du groupe 

Front de Gauche Communistes, Parti de Gauche, Ensemble et citoyens ayant réuni la majorité des 

suffrages est élue pour remplir ces fonctions qu’elle accepte. 

(39 voix pour et 6 abstentions : M. LECLERCQ, Mme APPLAIRE, M. BOUILLAUD, Mme ANDRIA, M. 

AUBRY, Mme LEFRANC) 

M. RIEDACKER.- « Je vous invite maintenant à procéder à l’élection du nouveau maire parmi 
les membres du Conseil présents. Je vous rappelle que le maire est élu au scrutin secret et à 
la majorité absolue. Si après deux tours de scrutin aucun candidat n’a obtenu la majorité 
absolue, il est procédé à un troisième tour de scrutin et l’élection a lieu à la majorité relative. 
En cas d’égalité des suffrages, le plus âgé est déclaré élu. Je vous propose maintenant de 
désigner des scrutateurs. Il en faut au moins deux. Donc, j’appelle les candidatures pour les 
scrutateurs. » 
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M. BOUYSSOU.- « En général, Arthur Riedacker, on désigne le plus jeune, c’est M. Aubry et 
la deuxième personne la plus âgée, Mme Polian. M. Aubry et Mme Polian à moins qu’il y ait des 
oppositions. » 

M. RIEDACKER.- « Écoutez, donc, je vous propose de retenir l’habitude, c’est-à-dire le plus 
jeune, M. Aubry et Mme Polian, sauf s’il y a des oppositions. » 

M. BOUYSSOU.- « Non. » 

M. RIEDACKER.- « Donc, il n’y a pas d’opposition, donc M. Aubry et Mme Polian sont désignés 
comme scrutateurs. Donc maintenant, nous allons procéder à l’élection du maire proprement 
dite et je vous invite à faire part des candidatures. Alors, à ce stade-là, le doyen passe la 
parole aux conseillers qui souhaitent annoncer la candidature ou intervenir pour cinq minutes 
maximum par personne. Donc, je prends les inscriptions : Olivier Beaubillard, Atef Rhouma, 
Mehdy Belabbas. 

M. BOUYSSOU.- « M. Leclerc qui lève timidement la main, mais qui la lève. Ensuite, 
Fanny Sizorn. » 

M. RIEDACKER.- « Je n’ai pas noté. Régis Leclerc.  

M. BOUYSSOU.- « Après Mehdy Belabbas, c’est Régis Leclerc. Fanny Sizorn, 
Sandrine Bernard et Pierre Martinez. » 

M. RIEDACKER.- « Attendez, Fanny Sizorn, Sandrine Bernard, Pierre Martinez. » 

M. BOUYSSOU.- « Et c’est tout. » 

M. RIEDACKER.- « Et moi-même. » 

M. BOUYSSOU.- « Et toi-même. » 

M. RIEDACKER.- « En tant que MRC cette fois-ci et non pas en tant que doyen. Donc, je 
donne la parole à Olivier Beaubillard. » 

M. BOUYSSOU.- « Et c’est tout. » 

M. BEAUBILLARD.- « Merci, Monsieur le Président. Chers collègues, bonjour à toutes et 
tous. Pour les élus du groupe Front de Gauche, la disparition de Pierre Gosnat est le départ du 
premier d’entre nous. Pierre Gosnat depuis sa première élection en 1983 considérait sa 
participation active au groupe politique auquel il appartenait constitutive de son engagement. 
Nous sommes aujourd’hui encore profondément émus. Au-delà de l’émotion se pose la 
conscience aigüe des responsabilités qui sont les nôtres pour poursuivre le programme Ivry au 
cœur que Pierre Gosnat avait porté avec nous tous et toutes. Ces deux dernières semaines 
légales après le décès de Pierre Gosnat pour réfléchir à sa succession ont été 
particulièrement intenses. Dans ces conditions empreintes d’émotion, il nous aura fallu ne 
jamais perdre de vue dans nos échanges et dans notre réflexion collective ce qui nous réunit 
et nous anime. Choisir un maire qui conduira avec l’équipe municipale remaniée notre projet 
commun pour les Ivryennes et les Ivryens dans un contexte sans précédent de crise sociale, 
économique, écologique, politique et démocratique. Le choix des politiques d’austérité et 
d’autorité fait par le Gouvernement nous mène droit dans le mur. Nos concitoyens voient leurs 
conditions de vie régresser. Le chômage ne cesse d’augmenter, les salaires de stagner, les 
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retraites de diminuer, les politiques sociales de reculer. La solidarité, l’égalité des droits, la 
justice sociale, tous ces conquis inscrits dans notre ADN républicain par le Conseil national de 
la Résistance sont brisés, martyrisés, remis en cause pas à pas systématiquement. Des 
milliers d’enfants, de jeunes, de retraités, de familles, subissent cette précarité qui devient 
insupportable. J’en profite pour rappeler que lorsqu’on dit qu’Ivry est une ville riche, c’est 
beaucoup moins vrai pour ses habitants. Quelques chiffres de l’INSEE au 31 janvier 2013 :  

 Le revenu moyen est de 19 000 € alors qu’il est de 26 500 € dans le département, 

 Le revenu médian est de 15 000 € pour 21 000 € dans le département, 

 Le chômage de 15 % pour 11 % dans le Val-de-Marne. 

Cela nous donne un aperçu de l’ampleur des besoins, des efforts à fournir pour apporter des 
réponses de service public pour tous. Pour Ivry, terre de Gauche, solidaire et populaire, belle 
et métissée, les orientations austéritaires et autoritaires du Gouvernement vont en effet 
avoir des conséquences importantes. Je pense aux 20 millions d’euros en moins dans les 
dotations de l’État pour notre collectivité entre 2014 et 2017. Je pense aux réformes 
territoriales en cours à contresens des processus historiques de décentralisation et de 
développement de la démocratie locale qui centralisent et éloignent les lieux de décision des 
citoyens. Tout cela va considérablement limiter les marges de manœuvre dans le déploiement 
de services publics de proximité dont nos concitoyens ont pourtant terriblement besoin. 

Il nous faut aujourd’hui tracer des perspectives claires, ambitieuses du point de vue des 
services publics, combatives face aux politiques gouvernementales et européennes baignées 
dans les dogmes du libéralisme et du capitalisme. Il nous faut aujourd’hui se donner les 
moyens de rassembler largement les Ivryennes et les Ivryens et au-delà pour dessiner 
ensemble cette société d’égalité de justice et de solidarité, de bien vivre, que nous voulons 
toutes et tous. Il nous faut aujourd’hui un maire et une équipe municipale de combat et d’envie 
pour rendre opérants ces choix politiques qui portent une transformation sociale et 
démocratique. Cela à partir des 264 propositions de notre programme que nous devons mettre 
en œuvre. 264 propositions qui placent l’humain au cœur de notre démarche. Cela, nous devons 
l’interroger sans cesse au travers de la coopérative citoyenne, cheville ouvrière de ce 
programme, première pierre vers une réappropriation populaire de la cité, de notre vie en 
commun.  

C’est donc avec cette responsabilité et cette envie empreintes des espoirs qui se sont levés 
tout récemment en Grèce, qui flottent en Espagne et que nous voulons voir fleurir en France 
que je vous propose ce soir la candidature de Philippe Bouyssou pour être le nouveau maire 
d’Ivry-sur-Seine. Philippe Bouyssou, tu me permets quelques mots, même si je sais que tu en 
diras bien plus. Quelques mots simplement pour dire la certitude qui nous anime, que tu seras 
à ta manière, comme Pierre Gosnat l’a été, un bon maire pour notre ville. Toi, l’Ivryen qui a 
grandi entre l’Insurrection et Marat, qui as baigné dans l’engagement aux Jeunesses 
communistes, à la CGT, qui a été infirmier à Charles Foix et qui t’es engagé pour Ivry au 
Conseil Municipal en portant de grandes questions comme l’éducation, le logement, les finances 
ou encore la démocratie avec l’apport notamment à la lutte contre toutes les discriminations. 
On peut dire que tu l’as vu grandir, cette ville, et que tu l’as faite grandir aussi. Nous savons la 
responsabilité qui pèse sur les épaules d’un maire, aujourd’hui peut-être plus que jamais. Nous 
savons aussi la conscience que tu as du collectif, de cette équipe municipale, de la force de 
notre majorité. Au fond, nous sommes tous rassemblés autour de toi et autour d’Ivry au cœur.  
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Les défis sont immenses ; notre envie l’est tout autant. Parce que tu le sais, Philippe Bouyssou, 
on le sait tous ici, alors nous le redisons ce soir aux Ivryens et aux Ivryennes en citant les 
paroles de HK & les Saltimbanks dans la chanson Ne lâche rien : « tant qu’il y a de la lutte, il y 
a de l’espoir. Tant qu’il y a de la vie, il y a du combat. Tant qu’on se bat, c’est qu’on est debout. 
Tant qu’on est debout, on ne lâchera pas. La rage de vaincre coule dans nos veines. 
Maintenant, vous savez pourquoi on se bat, notre idéal bien plus qu’un rêve, un autre monde. 
On n’a pas le choix. » C’est pourquoi au nom du groupe Front de Gauche, j’ai le plaisir de vous 
inviter à élire Philippe Bouyssou maire d’Ivry. Je vous remercie de votre attention. » 

(Applaudissements)  

M. RIEDACKER.- « Merci, Olivier Beaubillard, pour cette présentation. Et donc je note une 
première proposition de candidature, celle de M. Philippe Bouyssou. Je passe maintenant la 
parole à M. Atef Rhouma. » 

M. RHOUMA.- « Mesdames et Messieurs, Messieurs et Mesdames les conseillers 
municipaux. Au nom de l’association Convergence Citoyenne Ivryenne, permettez-moi tout 
d’abord d’adresser une nouvelle fois nos plus sincères condoléances à Alice, à ses enfants, à sa 
famille, ainsi qu’à ses proches, ses amis, ses camarades et à l’ensemble des Ivryennes et des 
Ivryens. Permettez-moi également de remercier l’ensemble des personnes qui ont participé 
aux cérémonies d’hommage rendu à Pierre Gosnat, de remercier chaleureusement les agents 
municipaux pour leur dévouement et pour l’implication dont ils ont fait preuve pour que ce bel 
hommage puisse être rendu à notre maire. Tout au long de ces quinze derniers jours, quelle 
que soit notre place et au-delà de nos divisions, chacun a pu se rendre compte à quel point 
notre maire était apprécié. Pour beaucoup d’entre nous, il était bien plus qu’un maire. Jamais 
de mémoire d’Ivryen, je n’ai vu autant d’émotion, de tristesse et de larmes sur le visage de 
mes concitoyens. Jamais je n’ai vu tant de monde affluer vers la maison du peuple, se 
rassembler devant l’esplanade de la mairie ou au sein du cimetière Monmousseau. Depuis la 
naissance de notre association il y a quinze ans, nos rapports avec Pierre Gosnat ont toujours 
été très respectueux. C’était une chance inestimable que d’avoir un maire tel que 
Pierre Gosnat, un homme de tous les combats qu’ils soient locaux ou internationaux, un homme 
toujours prêt à combattre avec et aux côtés des opprimés, des plus faibles, des plus dominés. 
Tout au long de ces années, CCI a joué et investi pleinement son rôle, celui d’association en 
démocratie. À maintes reprises, nous avons eu à interpeller notre maire. Pierre Gosnat n’a 
jamais refusé le dialogue avec notre organisation. Il n’a jamais refusé de nous recevoir. Nous 
ne nous sommes jamais heurtés à une fin de non-recevoir, bien au contraire. Pierre Gosnat 
était toujours disposé à échanger et à prendre en considération le désir d’implication dans la 
vie citoyenne de la jeunesse ivryenne. Il a été l’un des premiers à comprendre que l’action de 
poil à gratter que nous exercions parfois n’illustrait rien d’autre que notre désir d’exister 
politiquement, d’être pris en considération, d’être reconnus comme des citoyens à part 
entière, que soient entendues nos exigences de justice, d’égalité, de dignité, de solidarité, de 
démocratie. À CCI, nous gardons en mémoire la force avec laquelle Pierre Gosnat a porté ses 
convictions et ses valeurs politiques tout au long de sa vie et jusqu’au bout, au service des 
habitants et de notre territoire. Nous garderons en mémoire son action pour faire d’Ivry-sur-
Seine une ville solidaire, attachée à la justice sociale et au vivre ensemble. Une ville pour tous, 
une ville qui rassemble, où chaque citoyen trouve sa place et se sente pleinement Ivryen. Nous 
lui en sommes grandement reconnaissants. Son décès est une grande perte et nous donne un 
sentiment de grand vide alors qu’il nous laisse tant en héritage : des combats à poursuivre, 
une équipe municipale riche de sa diversité et des qualités de celles et ceux qui la composent, 
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des services municipaux compétents et au service des citoyens, une ville dynamique en plein 
développement.  

Les colistiers de liste Ivry au cœur ont aujourd’hui la coresponsabilité de poursuivre la mise 
en œuvre d’un programme ambitieux, basé sur des valeurs qui nous sont communes telles que 
la solidarité, la justice et l’égalité. En somme, nous continuerons de porter l’ambition de 
renforcer la démocratie et le service public, de respecter les principes d’un développement 
durable et d’un développement de notre ville qui profite à tous. 55 % des électeurs nous ont 
fait confiance pour que nous œuvrions en ce sens. Nous avons débuté notre mandat dans un 
contexte difficile. Le Gouvernement porte clairement atteinte aux capacités des collectivités 
territoriales dans un contexte de crise économique qui accentue la précarité et rend nos 
concitoyens encore plus vulnérables. La personne qui prendra la succession de Pierre Gosnat 
se devra de poursuivre et de continuer à rassembler les Ivryens et les Ivryennes autour de 
notre programme politique. Le contexte rend la tâche d’autant plus ardue. Philippe Bouyssou 
nous apparaît comme le plus à même d’assumer ce rôle. En tant qu’adjoint au maire, 
Philippe Bouyssou a accompagné de longues années durant Pierre Gosnat dans sa fonction de 
maire. Alors que Pierre Gosnat luttait contre la maladie et ne pouvait plus assurer ses 
fonctions, Philippe Bouyssou a assumé avec courage et détermination la gestion par intérim de 
la fonction de maire de notre commune. Sans compter son temps, il s’est investi pour assurer 
et assumer ses responsabilités, et ainsi permettre l’avancement des dossiers prioritaires. Il a 
accompagné l’équipe municipale dans ses premiers pas, et notamment les élus que nous sommes 
dans nos fonctions. Depuis l’absence de Pierre Gosnat, il a largement contribué à assurer une 
fonction de médiation pour renforcer la cohésion au sein de cette nouvelle majorité. 
Philippe Bouyssou est un élu connu et reconnu. Nous le constatons au quotidien. 
Philippe Bouyssou est apprécié des Ivryens. C’est un élu de terrain, proche des habitants, à 
l’écoute. Comme Pierre Gosnat, il aime aller à la rencontre des citoyens. C’est un homme de 
conviction, à qui Pierre Gosnat avait accordé sa confiance et qui connaît notre commune dans 
ses moindres détails. Philippe Bouyssou, à notre tour, nous t’accordons notre confiance parce 
que nous tenons à ce que notre jeunesse et nos quartiers populaires ne soient pas oubliés, ni 
paupérisés et marginalisés, mais pour qu’au contraire, ils soient encore plus au centre de nos 
préoccupations. Nous savons que tu portes fortement l’ambition de construire et donner une 
véritable capacité d’action aux centres sociaux dans nos quartiers. Nous n’avons aucun doute 
sur le fait que tu feras du renouvellement urbain du quartier Gagarine une priorité du mandat. 
Nous t’accordons notre confiance, Philippe Bouyssou, parce que nous souhaitons que notre ville 
reste une ville populaire où il fait bon vivre, où la lutte contre toutes les formes d’exclusion et 
de discrimination est une priorité. Nous connaissons ta sensibilité sur ces questions, ta 
volonté de faire en sorte que tous les Ivryens soient considérés comme des citoyens à part 
entière. Nous savons également que la lutte contre les inégalités et pour l’égalité des droits 
constitue l’un des fondements de ton engagement. Nous t’accordons notre confiance parce que 
nous souhaitons que le développement de la ville profite à tous, notamment en matière de 
logement. Et nous savons que la lutte contre l’habitat indigne et le développement d’un 
logement social accessible aux plus démunis est pour toi une priorité. Nous t’accordons notre 
confiance parce que la participation des citoyens à la vie de la cité est une priorité pour nous 
et nous savons que tu partages cette même préoccupation. Bien qu’élus il faut en avoir 
pleinement conscience : nous n’arriverons à rien de bien sans les citoyens, sans leur expertise 
et leur mobilisation. La coopérative citoyenne est en cela un axe fort de notre programme. 
Philippe Bouyssou, tu imagines sans peine que nous ne te signons pas un chèque en blanc. Tout 
comme nous connaissons tes qualités et tes compétences, tu connais nos exigences, notre 
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pugnacité et notre volonté d’agir, de dire, de dénoncer sans jamais user de la langue de bois. 
Nous comptons sur toi pour que notre majorité municipale progresse encore dans ses 
capacités à dialoguer et à travailler ensemble. Nous comptons sur toi pour faire en sorte de 
renforcer encore plus la cohésion du groupe et pour œuvrer collectivement en tant que 
coresponsable et cogestionnaire de la ville. Les conditions de la réussite de notre union 
résident notamment dans le débat démocratique, le respect de la parole de chacun, le respect 
de notre diversité, de nos particularités, de notre autonomie, mais aussi de l’écoute, de la 
concertation, de la recherche permanente de compromis et de la transparence des décisions. 
Pour le groupe CCI, Philippe Bouyssou porte en lui toutes les qualités requises pour occuper 
cette place de premier magistrat de notre commune, pour nous représenter et défendre 
notre ville et ses valeurs. Nous le remercions d’accepter de porter ces responsabilités et nous 
lui garantissons tout notre soutien dans l’exercice de ses missions. Merci. » 

(Applaudissements)  

M. RIEDACKER.- « Merci, M. Atef Rhouma. Je passe maintenant la parole à 
M. Mehdy Belabbas. » 

M. BELABBAS.- « Merci Monsieur le Président, mes chers collègues, Mesdames et 
Messieurs. Il est des occasions bien tristes de se réunir et ce jour en fait malheureusement 
partie. La loi nous contraint à élire un nouveau maire dans les quinze jours et c’est un exercice 
politique bien cruel dans le deuil que nous connaissons avec la disparition de Pierre Gosnat. 
Nos pensées accompagnent bien sûr Alice, son épouse et ses enfants. J’adresse aussi un 
message d’amitié tout particulier pour nos collègues et amis du groupe Communiste et du 
Front de Gauche qui ont perdu un camarade qui impulsait l’énergie de leur combat et de leurs 
actions. Je souhaiterais aujourd’hui rendre hommage à notre regretté maire, Pierre Gosnat. 
Nombreux sont celles et ceux qui ces derniers jours nous ont raconté un souvenir, une 
anecdote au sujet de Pierre Gosnat. Toutes ces histoires sont des preuves du lien puissant qui 
unissait les Ivryennes et Ivryens à leur maire. Un profond sentiment de respect et 
d’attachement qui s’est si noblement exprimé lors de l’hommage public que nous lui avons 
rendu lors de ses obsèques la semaine dernière. Vous le savez, notre groupe n’a pas toujours 
été d’accord avec Pierre Gosnat. Mais c’est au cœur de ces désaccords qu’est né un respect et 
une estime réciproque. Respect pour celui qui a toujours su défendre les valeurs auxquelles il 
croyait, estime pour celui qui a su travailler à l’union de la Gauche et des écologistes sur Ivry 
quand dans bien d’autres endroits, les ambitions personnelles et la division faisaient le jeu de 
la Droite et de l’extrême Droite. Nous, les écologistes, disons et répétons que l’union est un 
combat. Pierre Gosnat savait sortir du carcan de ses certitudes pour faire avancer notre ville 
et défendre l’intérêt des Ivryennes et Ivryens. Il a su faire évoluer sa position sur le projet 
du SYCTOM, consistant à construire sur notre territoire une usine de tri mécano-biologique 
et de méthanisation. Et c’est ainsi qu’un vœu a été voté il y a un an pour refuser une telle 
solution. Les écologistes à Ivry assumeront leur part de l’héritage de Pierre Gosnat. Et nous 
ferons en sorte chaque fois que c’est possible de renforcer les liens de notre majorité. Car 
face aux difficultés du quotidien et aux défis que l’avenir nous réserve, les divisions et les 
tactiques partisanes apparaissent bien mesquines aux yeux des citoyennes et des citoyens qui 
attendent de nous un engagement sans faille au service de la collectivité et de l’intérêt public. 
Mais pour danser cette valse, il faut être deux. Et nous espérons que les mains tendues 
seront toujours saisies. L’héritage de Pierre Gosnat, c’est bien sûr la défense de l’intérêt 
collectif, lui qui était un ardant défenseur du service public. Ses combats pour sauvegarder 
l’hôpital Jean Rostand ou pour la défense de l’hôpital Charles Foix ont marqué l’histoire de 
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,notre commune et nos engagements militants. Soulignons également le développement de 
services publics innovants dans les quartiers, notamment pour renforcer le lien social. 
Pierre Gosnat aimait la proximité avec les Ivryens et donnait beaucoup d’importance à la 
consultation et aux échanges. Notre volonté de créer une coopérative citoyenne, lieu 
d’échange, d’évaluation et de débat sur les politiques publiques, avec et pour les citoyens, 
s’inscrit dans cet esprit. Cette coopérative citoyenne devrait être le plus rapidement possible 
être mise en place. En ces temps de défiance à l’égard du politique sous toutes ses formes, y 
compris au niveau local, il est important de sortir des cadres institutionnels classiques. Nous 
partageons avec Pierre Gosnat le même intérêt, la même passion pour la solidarité 
internationale. Nous étions et nous sommes toujours conscients que nous ne pouvons pas 
rester inactifs face aux souffrances de tant de peuples à travers le monde. C’est cet 
engagement de Pierre Gosnat qui a fait d’Ivry une ville messagère de la paix, capable 
d’incroyables élans de solidarité comme le mois dernier encore, quand nous avons voté un 
soutien aux réfugiés de la ville martyre de Kobané. C’est ce même élan qui nous fait accueillir 
chaque été des enfants venant d’Allemagne, de Cuba, de Palestine, du Mali ou du Sahara 
occidental. Et c’est toujours ce même engagement partagé pour la justice qui nous a conduits 
à faire, sous la présidence de Pierre Gosnat, de Marouane Barghouti un citoyen d’honneur de 
notre commune.  

Dans cette période de changement pour l’ensemble de notre territoire, notre boussole 
politique restera notre programme commun Ivry au cœur, car il s’agit d’un programme 
ambitieux, constructif et porteur d’espoir. La baisse des dotations de l’État affecte bien sûr 
notre capacité à agir. Mais nous ne resterons pas tétanisés face aux contraintes qui nous sont 
si injustement imposées. Nous continuerons à travailler sans relâche pour accompagner le 
développement de notre ville, un développement solidaire, respectueux de ses habitants, de 
leur cadre de vie et de l’environnement de façon générale. Je l’ai souvent dit, car c’est ma 
conviction profonde : Ivry est un laboratoire politique où à la lutte contre l’austérité se mêle 
la volonté de mener la transition écologique et la défense du service public, un laboratoire 
politique où nous expérimentons une nouvelle forme de relation entre les forces politiques 
d’une même majorité pour aboutir à un modèle de cogestion équilibrée. Certains peuvent être 
réticents ou frileux face à un tel changement. Et j’ai envie de leur dire, n’ayez pas peur. Car 
Pierre Gosnat de son côté n’a pas eu peur d’intégrer un jeune ivryen de la cité Gagarine issu du 
milieu associatif pour lui confier des responsabilités au sein de son équipe. Tout comme il n’a 
pas eu peur de tenter jusqu’au dernier moment lors des dernières élections municipales 
d’obtenir un accord de toute la Gauche. Il n’a pas eu peur de tendre la main aux forces de 
Gauche et écologistes de la commune quand nous aurions pu nous déchirer en querelles 
stériles. Pierre Gosnat a su poser les jalons de notre union sur le long terme. Et nous 
pourrons, via les chantiers de l’espoir lancés par nos formations, ouvrir un nouveau lieu 
d’échange entre nous et renforcer ce lien.  

Dans un contexte interne marqué par la disparition de Pierre Gosnat et face à la politique 
d’austérité du Gouvernement, notre collègue Philippe Bouyssou a assuré courageusement 
pendant plusieurs mois en intérim la direction de notre collectivité. Au service de la commune 
depuis de nombreuses années, c’est un homme de dialogue qui a largement œuvré à ce que nos 
formations politiques respectives travaillent main dans la main et bâtissent un programme 
d’action partagé. Nous soutiendrons donc sa candidature puisque c’est celle proposée par 
notre camarade du groupe majoritaire. Nous t’assurons cher Philippe Bouyssou de notre 
volonté de travailler en étroite collaboration avec toi, comme nous le faisions avec 
Pierre Gosnat. Nous serons, comme nous l’avons toujours été, des partenaires loyaux, parfois 
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critiques, mais toujours exigeants. Nous savons compter sur ta capacité d’écoute et de 
dialogue qui feront de toi un bon maire. Et c’est pour cette raison, toutes ces raisons, que le 
groupe des élus Europe Écologie Les Verts soutiendra la candidature de Philippe Bouyssou. » 

(Applaudissements)  

M. RIEDACKER.- « Merci, M. Mehdy Belabbas. Je passe maintenant la parole à 
M. Régis Leclercq. » 

M. LECLERCQ.- « Mesdames et Messieurs les Adjoints au maire, Mesdames et Messieurs les 
conseillers municipaux, Mesdames et Messieurs les personnalités et Ivryens ici présents dans 
le public. C’est avec une très grande peine que j’ai appris il y a deux semaines le décès de 
Pierre Gosnat à l’issue d’une longue et terrible maladie. Si nous ne partagions pas les mêmes 
opinions politiques, voire des conceptions opposées sur certains sujets, nos confrontations 
pendant sept années avaient fait naitre un respect mutuel du point de vue humain. Il n’y a 
jamais eu d’attaques personnelles et uniquement des confrontations de points de vue. Si 
l’opposition municipale n’a pas pu obtenir plus de moyens que le peu accordé par la loi, nous 
avons pu nous exprimer sereinement au sein du Conseil Municipal pendant toutes ces années et 
je lui en sais gré. Je fais part à sa femme Alice, à ses enfants et petits-enfants, à toute sa 
famille et ses amis de mes très sincères condoléances. Il est parti trop jeune à l’issue de 
longues années consacrées à notre ville. En dehors des opinions politiques de chacun, nous 
devons respecter l’engagement pour notre vie citoyenne de chaque élu et respecter nos 
institutions même perfectibles. Excusez-moi, l’émotion. Je regrette que ni le site de la ville ni 
le journal municipal n’aient publié les condoléances que nous souhaitions exprimer.  

Aujourd’hui, nous votons pour l’élection d’un nouveau maire. Je souhaite que le futur maire 
nous fasse un discours de programme. J’aimerais entendre un nouveau vrai projet pour notre 
ville, des nouvelles ambitions, les évolutions d’organisation qu’il propose. Il y a des sujets très 
importants devant nous. Il faut avancer plus vite et plus fort, faire mieux avec moins de 
moyens, trouver de nouvelles méthodes. Va-t-on continuer de regretter de ne rien faire pour 
la rénovation des cités comme Gagarine, Longs sillons, Pierre et Marie Curie et d’autres ? Il 
faut régler en urgence le problème des occupations illégales de terrain, le problème des 
fumées qui pourrissent la ville et la santé des riverains qui sont présents ici aujourd’hui, des 
personnes qui vivent dans des conditions indignes, le collège Politzer qui a dû fermer. Il faut 
faire par ailleurs beaucoup mieux pour l’environnement alors que notre ville est très mal 
classée selon de nombreux indicateurs, beaucoup mieux pour les activités périscolaires des 
écoles avec la mobilisation des volontés individuelles et des associations, beaucoup mieux pour 
la sécurité des habitants, la rénovation des espaces publics, des logements… je pourrais 
continuer la liste longuement, mais je ne suis pas là pour faire un programme électoral. Je me 
suis exprimé sur tous ces sujets dans d’autres cadres. On ne peut pas continuer de rejeter la 
responsabilité de tout sur l’État, comme ça a été encore entendu tout à l’heure. Il faut agir 
localement.  

Je ne me suis pas présenté lors de l’élection du maire, après les élections municipales, 
considérant que Pierre Gosnat avait été élu par la majorité des Ivryens et que la démocratie 
devait être respectée, même si la disproportion de moyens ne permettait pas à l’opposition 
d’exister pleinement. Aujourd’hui, la situation est différente et je présente devant cette 
assemblée ma candidature. Je ne me fais pas d’illusions et je ne changerai pas la donne 
aujourd’hui. Je n’aurai de toute manière pas de majorité pour gouverner. Je veux simplement 
montrer mon désaccord vis-à-vis de ce principe du Code électoral qui veut que le nouveau 
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ntmaire ne soit pas choisi par les Ivryens, mais par l’oligarchie de notre ville. Ce n’est pas le 
numéro 2 ni même le 3, ni le numéro 4, ni le 5 de la liste qui nous est proposé ce soir, mais le 
numéro 11. Pierre Gosnat s’était présenté devant les électeurs au même titre que moi-même. 
Ce n’est pas le cas de Philippe Bouyssou qui sera intronisé ce soir. Je précise que je n’ai 
aucune animosité personnelle envers Philippe Bouyssou ni envers personne dans cette 
assemblée. Chaque membre de notre groupe continuera de se battre pour des idées et des 
projets pas contre des personnes. Au-delà de mon groupe, je souhaite sincèrement convaincre 
quelques autres conseillers municipaux qu’ils ont une chance unique, considérant le secret de 
cette élection, qu’ils peuvent désapprouver ce principe d’élection et montrer qu’ils veulent un 
meilleur avenir pour notre ville, un vrai traitement des sujets, un progrès social, une 
transparence, la démocratie locale. Je ne m’adresse pas collectivement à l’assemblée, mais 
individuellement à chaque conseiller municipal, pas à des membres de partis politiques, mais à 
des hommes et des femmes. Montrez aujourd’hui votre indépendance personnelle. Ne donnez 
pas un blanc-seing au représentant du Parti Communiste qui vous écoutera peu. Montrez-lui 
que rien n’est acquis, qu’il doit vous écouter et écouter les habitants de notre ville. Si nous 
avons quelques votes pour notre liste de la part de la majorité municipale ou de l’autre 
opposition ou des votes blancs, ce sera la preuve qu’il existe des personnes indépendantes au 
sein de notre Conseil. Ce sera un plein succès de ma démarche. Merci. » 

(Applaudissements)  

M. RIEDACKER.- « Merci, M. Régis Leclercq. Je passe maintenant la parole à 
Mme Fanny Sizorn. » 

Mme SIZORN.- « Merci, Monsieur le Président, chers collègues, Mesdames et Messieurs. 
Que notre cœur est meurtri en ce début d’année 2015. Un mois de janvier bien douloureux 
pour nous tous. Il y a eu les attentats de Charlie Hebdo, les tueries de ce début d’année. 
Terrible. Choquant. Des évènements qui nous obligent collectivement à nous questionner sur le 
vivre ensemble, nous obligent à faire vivre et à donner sens enfin au triptyque liberté, égalité, 
fraternité. Des mots, des valeurs si chères à notre jolie ville d’Ivry, la belle et rebelle. Une 
ville à l’image de celui qui nous manque déjà tant, celui pour qui nous sommes réunis 
aujourd’hui : Pierre Gosnat, notre ami, notre camarade, notre maire. Pierre Gosnat avait Ivry 
au cœur et des milliers de cœurs s’ouvrent et s’ouvraient à lui en retour. Quelle émotion de 
voir tant de marques d’affection à son égard, envers sa famille, ses proches, tant de respect 
pour l’homme qu’il était et pour son parcours. Cette émotion qui traverse notre ville est une 
force pour demain. Certes, il y a la tristesse de la perte de Pierre Gosnat. Tristesse de 
tourner cette page de notre histoire, de notre ville. Une page que nous lirons toujours avec 
affection et fierté. Mais cette émotion est une force, car elle se transforme aussi en 
impatience pour écrire et poursuivre ensemble notre histoire commune. Poursuivre la bataille 
de Pierre Gosnat pour un service public de qualité, poursuivre son engagement avec les 
Ivryennes et Ivryens à façonner un monde plus juste, solidaire et écologiste. À l’heure où en 
Europe, en Grèce et en Espagne souffle un vent nouveau, à l’heure où les utopistes sont bel et 
bien debout, où les dynamiques citoyennes sont de plus en plus nombreuses, nous sommes et 
restons déterminés à poursuivre et prendre le relai de Pierre Gosnat. Avec une nouvelle 
conseillère municipale à qui nous souhaitons la bienvenue, un nouvel exécutif, un nouveau 
maire, l’équipe d’Ivry au cœur accomplira au mieux le mandat qui nous a été confié, un mandat 
confié à l’ensemble de l’équipe d’Ivry au cœur. C’est avec cette envie, ce sérieux, cette 
fidélité au programme d’Ivry au cœur uni avec Pierre Gosnat que les élus du Parti de Gauche, 
membres du Front de Gauche, soutiennent la candidature de Philippe Bouyssou, homme dont 
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nous connaissons les qualités et homme politique dont nous connaissons les combats. Les élus 
du Parti de Gauche, membres du Front de Gauche, soutiennent donc la candidature de 
Philippe Bouyssou comme maire d’Ivry-sur-Seine. » 

(Applaudissements)  

M. RIEDACKER.- « Merci, Mme Fanny Sizorn. Je passe maintenant la parole à 
Mme Sandrine Bernard. » 

Mme BERNARD Sandrine.- « Bonjour à tous. Mesdames et Messieurs, Messieurs les 
Députés, Monsieur le Président du Conseil Général, Vice-Président, Messieurs et Mesdames 
les élus, mes chers collègues. C’est évidemment avec beaucoup de tristesse que le groupe 
Socialiste a appris le décès de Pierre Gosnat et nous tenons à réitérer ici toute notre 
solidarité, notre soutien à ses proches, sa famille, ses collègues et ses camarades. Nous ne 
pouvions que reconnaître les qualités de l’homme politique et de l’homme, qualités rappelées 
par les nombreux témoignages, témoignages unanimes, exprimés sur les réseaux sociaux, les 
sites internet et lors de l’hommage qui lui a été rendu le 31 janvier dernier. Malgré nos 
désaccords, nous avons su apprécier sa connaissance et son amour de cette ville, dont il a 
marqué l’histoire. Nous avons su apprécier ses nombreuses anecdotes politiques ou 
personnelles sur chacun de ses recoins et chacune de ses figures. Et si nous ne partagions pas 
toujours ses analyses, nous reconnaissions sa maîtrise des enjeux locaux et une vision 
singulière pour Ivry en soulignant principalement son ambition culturelle et son implication 
dans le développement de la ville.  

Aujourd’hui, le Conseil Municipal élit un nouveau maire. Le contexte est à l’émotion, nous ne 
voulons pas polémiquer sur le mode d’élection de ce jour, nous ne présenterons pas de 
candidat et voterons blanc prenant acte du choix qui a été effectué par le parti majoritaire 
et par ses alliés. Ce nouveau maire devra imprimer sa marque. Il va commencer par nous faire 
connaître l’équipe qu’il a souhaité constituer autour de lui. Sur ce point également, nous 
laisserons à la majorité municipale le soin d’assumer sa composition comme l’ensemble des 
représentations dans les commissions municipales et organismes. Je rappelle cependant que 
nous avons porté l’idée qu’une réduction du nombre d’adjoints serait pertinente. Nous 
voterons donc contre le nombre d’adjoints qui nous sera proposé.  

D’avance, nous félicitons le nouveau premier magistrat d’Ivry pour son élection proche, à 
venir, et lui souhaitons bonne route en réaffirmant notre volonté toujours intacte d’être des 
interlocuteurs exigeants et constructifs, des interlocuteurs exprimant et incarnant des 
valeurs de Gauche progressistes, humanistes, solidaires, réalistes et écologistes. Fidèles au 
projet que nous avons porté avec la liste Choisir l’avenir, l’alternance socialiste, écologiste et 
citoyenne, nous soutiendrons les positions et les projets qui nous semblent être les meilleurs 
pour Ivry et pour les Ivryens et exigerons qu’ils soient associés aux décisions qui les 
concernent. C’est ainsi que nous continuerons de voter toutes les délibérations qui nous 
semblent justes et pertinentes, les choix innovants, modernes améliorant le service public 
tout en renforçant l’efficience des ressources. C’est le cas d’une bonne partie d’entre elles et 
je tiens à le souligner puisque je l’ai précisé quels sont nos sujets de désaccords, mais il y a 
beaucoup de sujets d’accord et depuis mars 2014, nous votons un grand nombre de 
délibérations. Par exemple, en faveur de la rénovation de la cité Gagarine ou bien en faveur de 
l’effort pour le logement social ou encore le soutien à la culture, au sport, le soutien aux 
écoles, aux associations. Mais nous continuerons aussi à nous opposer, comme nous le faisons 
depuis bientôt un an, à certaines autres en raison de leur incohérence ou leur injustice à nos 
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yeux. Nous avons par exemple rejeté le projet local de mise en œuvre de la réforme des 
rythmes scolaires parce qu’il allait à l’encontre des positions exprimées lors de la concertation 
et qu’il renonçait de notre point de vue aux objectifs de la réforme et au niveau d’ambitions 
éducatives pourtant traditionnellement assumées à Ivry. Nous avons également attiré 
l’attention de la majorité municipale sur l’attitude incompréhensible et contestable de la 
SADEV et de la ville rue Pierre Galais, ce qui a conduit le Conseil Municipal à retirer le droit 
de préemption renforcé de la SADEV sur ce site. Nous avons dénoncé l’approche partisane du 
dossier budgétaire et la prééminence des débats nationaux sur les enjeux locaux, rendant 
stériles de nombreux sujets abordés dans cette enceinte. Nous avons encore refusé les 
augmentations des tarifs appliqués sur les activités municipales et notamment les accueils 
périscolaires. Nous avons enfin regretté le renoncement concernant la reconstruction de 
l’école Makarenko. Mais je m’arrête là. Vous trouverez tout cela dans les archives du Conseil. 
Et c’est avec cette même liberté de ton que nous continuerons à porter une autre parole à 
Gauche ? Parce qu’il y a plusieurs Gauches à Ivry et que cette diversité est une richesse pour 
la Gauche dans son ensemble. Nous poursuivrons donc avec la même énergie et la même 
conviction notre travail quotidien aux côtés des Ivryens dans les réunions publiques, les 
commémorations, aux côtés des associations, des parents d’élèves, notre rôle de sentinelle 
sur les dossiers qui nous sont présentés et ceux qui ne le sont pas, pour qu’ils soient pris à 
bras le corps de manière publique. Par exemple, pour ne pas amputer les investissements ou 
réduire les dépenses publiques et les services publics, ce que vous annoncez avec vigueur sur 
les murs de la ville, nous réitérons notre souhait de voir réaliser et présenter à la population 
un audit des finances locales et des ressources. Nous voulons aussi voir ouvert le débat sur le 
devenir de Jeanne Hachette et de notre cœur de ville. Débat ouvert de manière publique et 
pluraliste, pas en huis clos avec des interlocuteurs choisis. Nous continuerons à soutenir le 
grand projet d’Ivry Confluences qui était cher à Pierre Gosnat, tout en insistant sur 
l’importance des équipements publics et en réclamant une gouvernance plus large, sécurisant 
le concours juridique et financier de notre ville ainsi que l’élaboration d’une charte 
garantissant le relogement et le devenir des habitants. Nous voulons voir prise à bras le corps 
la question du bien vivre à Ivry, sans tabou et sans occulter aucun des aspects de ce débat. 
Nous voulons voir rouverte la question de l’aménagement des temps éducatifs pour ne pas 
rester sur les revirements et les mécontentements constatés en 2014 et nous voulons voir 
enfin mis en place cette commission de sélection des dossiers de demandeurs de logements 
sociaux qui sont transmis aux bailleurs pour attribution. Mais surtout, alors qu’une page se 
tourne, nous demandons d’ores et déjà au futur premier magistrat de cette commune un 
rendez-vous rapide pour évoquer ensemble les moyens de renforcer la vie démocratique de 
cette commune. Il y a des progrès, par exemple la mise en ligne des délibérations. Il y a des 
promesses. Nous appelons à des actes forts pour une plus grande participation des Ivryens à 
condition que leur point de vue soit pris en compte. Nous voulons faire de cette instance un 
véritable lieu de production et de décisions respectueuses des différents points de vue. Dans 
cet état d’esprit, pour être utiles et constructifs, nous avons demandé à exercer ce droit 
inscrit au règlement intérieur de proposer des délibérations lors d’un Conseil Municipal qui 
serait consacré à des propositions de l’opposition, Conseil qui devrait avoir lieu au mois de mai. 
Et nous veillons jour après jour à voir respecter les droits de l’opposition, comme ceux de tous 
les Ivryens, clé du fonctionnement démocratique de notre société. Ce respect mutuel entre 
partis, entre élus, est attendu par nos concitoyens. Il permettra de renforcer la place de 
chacun dans le débat public et devrait participer d’un regain de confiance. Je vous remercie 
de votre attention. » 
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M. RIEDACKER.- « Merci, Mme Sandrine Bernard. Je passe maintenant la parole à 
M. Pierre Martinez. » 

M. MARTINEZ.- « Monsieur le Doyen, chers collègues, Mesdames et Messieurs. Il y a un an 
la campagne des élections municipales battait son plein. Les rencontres dans les quartiers se 
multipliaient, le programme d’action municipal de la liste Ivry au cœur se construisait. Au 
terme de cette période qui fut riche et dense, la liste de Gauche écologiste et citoyenne, 
notre liste, Ivry au cœur, conduite par Pierre Gosnat recueillait plus de 55 % des suffrages 
exprimés avec plus de 7 000 voix. Au cours du Conseil Municipal qui suivait, c’est-à-dire le 
5 avril dernier, Pierre Gosnat qui venait d’être élu maire d’Ivry déclarait : « je vis cet acte de 
confiance avec beaucoup d’émotion, mais je mesure la responsabilité qui m’incombe. » Près d’un 
an plus tard, Pierre Gosnat n’est plus des nôtres. Il s’en est allé brutalement le 25 janvier 
dernier. Il se battait depuis plus d’une année contre la maladie. Ce combat, il le menait 
ouvertement. Il avait décidé de ne rien cacher sur sa maladie, ni à ses collaborateurs ni à la 
population. Je tiens en cet instant à assurer à son épouse Alice, ses enfants et leur famille de 
toute mon affection et de tout mon soutien dans cette terrible épreuve. En 1995, après des 
élections municipales particulièrement intenses, j’ai été marqué par la façon dont 
Pierre Gosnat qui était alors Maire adjoint en charge du logement interpellait la Gauche non 
communiste que nous représentions. Le ton était ferme, vindicatif. Je dirais même 
provocateur. Pour autant, il était toujours respectueux des hommes. Lorsqu’il est devenu 
maire en succédant à Jacques Laloë en décembre 1998, il a su créer les conditions politiques 
pour que les radicaux de Gauche alors dans l’opposition municipale le rejoignent dans la 
majorité. Tout au long de ses mandats successifs, il s’est battu avec acharnement pour 
rassembler autour de lui l’ensemble de la Gauche, les écologistes et toutes celles et tous ceux 
qui croient en l’action publique de proximité. Il était proche de la population, toujours à 
l’écoute de chacun. Il construisait son action publique autour et avec les concitoyens de notre 
ville. Les assises de la ville comme les initiatives publiques étaient des moments 
particulièrement importants pour lui, car elles permettaient à chacun de s’exprimer. Les idées 
pouvaient y être confrontées, toujours dans l’objectif de construire une ville pour ses 
habitants, mais néanmoins équilibrée. C’était un homme de conviction qui ne reniait rien dans 
son engagement au quotidien. Le vivre ensemble tout comme la solidarité étaient les maitres 
mots de son action municipale. En tant que Maire, il jouait aussi le rôle d’animateur de la 
majorité municipale. Il s’attachait à ce que chaque sensibilité politique ou associative présente 
en son sein puisse s’exprimer toujours dans l’objectif de partager, confronter et construire 
ensemble. Il savait avoir de l’humour, être drôle et ceux qui le connaissaient mieux que moi 
savent de quoi je parle. Avec sa disparition, c’est une page qui se tourne, mais l’action 
municipale restera fidèle au programme d’action municipal pour lequel nous avons été élus en 
mars 2014. Merci, Pierre Gosnat, pour ton action, pour ton dévouement, pour la qualité de nos 
échanges. Adieu Pierrot ! 

Le Code général des collectivités territoriales nous fait obligation d’élire un nouveau Maire 
dans les 14 jours. C’est donc aujourd’hui que nous allons élire Philippe Bouyssou pour succéder 
à Pierre Gosnat au poste de Maire d’Ivry-sur-Seine. Nous assurons Philippe Bouyssou de notre 
soutien dans cette élection et notre engagement au sein de la majorité municipale pour 
mettre en œuvre les actions pour lesquelles nous avons été élus ensemble. Je vous remercie. » 

(Applaudissements)  
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M. RIEDACKER.- « Merci, Pierre Martinez. J’arrive maintenant au dernier intervenant, 
c’est-à-dire à moi-même. Je reprends très brièvement la parole en tant qu’élu MCR cette 
fois-ci, c’est-à-dire du Mouvement Républicain et Citoyen et en tant que membre de la 
majorité municipale depuis les dernières élections. Nous voulons bien sûr tout d’abord aussi 
rendre hommage une nouvelle fois à Pierre Gosnat et à son action municipale. Cela a été 
exprimé de multiples façons par les intervenants précédents et nous nous y associons 
pleinement. Nous soutenons bien évidemment la poursuite du programme municipal Ivry au 
cœur pour lequel notre liste de large rassemblement à Gauche a été élue en mars 2014. Car ce 
programme concerne l’intérêt des Ivryens, notamment le logement, l’école, la culture, le sport, 
l’emploi et le bien vivre ensemble. Bref, les divers domaines qui ont été mentionnés, 
notamment par Olivier Beaubillard. Nous appelons donc à soutenir les propositions qui ont été 
faites et à soutenir la proposition que M. Philippe Bouyssou soit nommé au poste de premier 
magistrat de notre ville. Nous voudrions aussi rappeler l’importance qu’il y a pour nous de voir 
un changement de cap dans la politique française et européenne. Car cela n’est pas sans lien 
avec les politiques que nous pourrons mener à Ivry. Cela a été rappelé notamment à propos du 
budget. L’avenir de la Grèce et les Grecs au sein de l’Union européenne qui se discute ces 
jours-ci doit aussi nous préoccuper. Je voudrais enfin saluer la présence dans la salle de 
Jean-Luc Laurent, notre député et je vous remercie. Et nous passons maintenant à la suite 
des opérations.  

(Applaudissements)  

Merci. Donc, sauf erreur de ma part, nous avons deux candidatures, celle de 
M. Philippe Bouyssou et celle de M. Régis Leclercq. Vous trouverez dans vos sous-mains des 
bulletins de vote. Je demande à chacun de glisser son bulletin dans l’urne et je rappelle que 
les conseillers municipaux qui ont une procuration doivent également voter distinctement pour 
la personne leur ayant donné mandat. » 

M. BOUYSSOU.- « Ah, c’est distribué. Les bulletins de vote sont distribués. » 

M. RIEDACKER.- « Les bulletins sont distribués. Donc, vous allez recevoir les bulletins. 
L’urne va circuler ensuite et ensuite nous passerons au dépouillement. Merci. » 

M. RIEDACKER.- « J’invite donc les scrutateurs à venir prendre place à la table de 
dépouillement. » 
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Puis M. RIEDACKER procède à la proclamation des résultats de l’élection du Maire. 
 
 

Premier tour de scrutin 
 

Sont présentés :  
- M. BOUYSSOU, proposé par La Majorité Municipale 
- M. LECLERCQ, proposé par l’Alternative pour Ivry 
 
Le dépouillement du vote a donné les résultats ci-après :  
 
Nombre de bulletins trouvés dans l’urne : 45 
Nombre de bulletins blancs : 4 
 
A DEDUIRE : bulletins litigieux énumérés aux articles 

L 65 et L 66 du code électoral. 0 
 
RESTE pour le nombre des suffrages exprimés 41 
Majorité absolue 23 
 
 
M. BOUYSSOU a obtenu  35 voix 
M. LECLERCQ a obtenu  6 voix 

  
 

M. BOUYSSOU ayant obtenu la majorité absolue des suffrages exprimés, a été proclamé MAIRE, a été 
immédiatement installé, et a pris la présidence de la séance du Conseil. 

 

(Applaudissements) 

M. BOUYSSOU.- « Merci. Mesdames, Messieurs, chers collègues. Il existe des moments 
dans la vie dont l’empreinte s’inscrit profondément en nous. J’ai bien conscience d’en vivre 
aujourd’hui. C’est avec beaucoup d’émotion que je m’adresse à vous. Avec beaucoup d’émotion, 
beaucoup d’humilité et aussi beaucoup de détermination et de confiance. La détermination, la 
confiance, l’humilité, car c’est une partie de ce que je pourrais appeler l’héritage de 
Pierre Gosnat. L’émotion, vous le comprenez, je la vis avec vous depuis ces 14 jours qui nous 
séparent de son décès. 14 jours, c’est le délai légal dont nous disposions pour élire un nouveau 
maire. Cela nous a conduits à vivre à la fois un deuil brutal et l’obligation pour chacune et 
chacun d’entre nous d’assurer la continuité de notre mission et de préparer l’avenir. Je tiens 
évidemment à remercier tous mes collègues de la majorité qui ont contribué au travail 
collectif qui conduit aujourd’hui notre Conseil Municipal à m’élire maire d’Ivry-sur-Seine. Car 
c’est bien au Conseil Municipal et à la population d’Ivry que je dois aujourd’hui et que je suis 
redevable de cette responsabilité et non M. Leclercq à une quelconque oligarchie ou à la place 
du colonel Fabien.  

(Applaudissements)  

Être élu maire d’Ivry-sur-Seine, c’est bien sûr un grand honneur, en tant que militant et élu 
communiste du Front de Gauche dans la ville où je suis né et ai toujours vécu. Le devoir qui 
m’incombe aujourd’hui me renvoie bien évidemment aux engagements d’une belle histoire, 
l’histoire d’une ville travaillant au rassemblement depuis des dizaines d’années des forces de 
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progrès. C’est de ce point de vue un grand honneur d’être élu maire par notre majorité de 
Gauche écologiste et citoyenne. L’histoire de notre ville s’inscrit dans les combats, des luttes 
menées depuis 1925. Des combats et des luttes pour la dignité, la justice sociale, la paix et 
l’émancipation humaine. Des combats menés pour la municipalité par Georges Marrane, 
Jacques Laloë dont je salue la présence parmi nous, puis Pierre Gosnat. Des combats contre 
l’exploitation et la pauvreté. Des combats dans la résistance contre le nazisme, contre les 
guerres coloniales, pour la libération de Nelson Mandela et l’abolition de l’Apartheid, pour la 
libération des prisonniers palestiniens. Les combats d’une ville de banlieue fière de son 
identité, refusant la mise au ban, refusant l’exclusion de sa population ouvrière, de sa 
population étrangère, l’exclusion des populations les plus fragiles et refusant l’exclusion 
purement et simplement. Les combats d’une ville accueillante et ouverte, métissée et 
dynamique, agissant pour le bien vivre ensemble, un bien si précieux et si fragile. Être maire 
d’Ivry-sur-Seine, c’est être maire de tous ses habitants comme le disait Pierre Gosnat et bien 
sûr je partage cette conception. Elle induit de fait l’importance d’une vie démocratique riche 
et épanouissante, d’une implication citoyenne la plus large possible permettant à chacun de 
prendre sa place dans la vie de la cité aux choix politiques qui font Ivry aujourd’hui et feront 
Ivry demain. Être maire d’Ivry-sur-Seine, c’est aussi s’appuyer sur le dévouement, 
l’engagement et le professionnalisme des 1 800 agents et cadres des services publics 
municipaux qui mettent en œuvre les orientations et les décisions de notre Conseil, et ce, au 
service de toute la population. Être maire d’Ivry-sur-Seine, c’est aussi bien entendu une 
grande responsabilité. Je disais que j’abordais cette responsabilité avec confiance et 
détermination. La détermination, elle est indispensable face aux enjeux qui nous sont posés, 
face aux difficultés que vit une grande part de la population d’Ivry. La confiance, elle se 
nourrit chaque jour du travail collectif avec l’équipe municipale, une équipe riche de bien des 
compétences et d’engagement à servir et à défendre les intérêts de tous les habitants. Elle 
se nourrit chaque jour du contact des Ivryennes et des Ivryens qui nous interpellent, 
critiquent, proposent. Il nous reste cinq années pour travailler à la mise en œuvre de notre 
programme Ivry au cœur. Travailler dans tous les champs d’activité pour faire d’Ivry une ville 
en éveil, une ville plurielle, une ville aux côtés de tous ses habitants. Depuis mars 2014, nous 
sommes dans l’action. Nous avons donc cinq années devant nous, mais il y a des urgences 
auxquelles il faut répondre immédiatement et dans un contexte difficile. 

Aujourd’hui, la poursuite de l’action de la municipalité implique de renforcer la dynamique 
citoyenne, de franchir rapidement une nouvelle étape pour donner plus de moyens encore aux 
citoyens d’Ivry pour intervenir, proposer, construire des réponses nouvelles. C’est en faisant 
émerger mieux encore cette capacité de créativité et d’innovation citoyenne que nous serons 
capables ensemble de dépasser les obstacles et de renfermer les logiques mortifères de la 
concurrence et du chacun pour soi exacerbées par le libéralisme. C’est aussi la condition pour 
faire face de façon plus efficace à la situation de précarité, de pauvreté, d’exclusion qui 
frappe et menace un grand nombre d’habitants de notre ville. En la matière, il nous faut 
apprécier le haut niveau et la qualité du travail réalisé par le Conseil Général du Val-de-Marne 
et sa majorité de Gauche, entre autres pour la solidarité et la justice sociale. J’en profite 
pour saluer et remercier Christian Favier, président du Conseil Général, présent parmi nous 
cet après-midi. On peut l’applaudir, oui. (Rire) Un travail de grande qualité du Conseil Général 
et je prendrai pour exemple l’expérience récente, inédite que nous avons conduite en 
partenariat avec l’État pour l’hébergement de plusieurs familles roms et roumaines. Une 
expérience qui peut et devrait être généralisée à l’échelle nationale pour mettre un terme à la 
situation inacceptable créée par l’existence des bidonvilles et des conditions de vie indignes 
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dans lesquelles vivent ces familles à Ivry, malgré l’aide des associations et de la ville. À ce 
titre, je pense que la situation du bidonville Truillot doit trouver son terme et que l’État se 
doit d’assumer ses responsabilités en particulier en répondant à notre exigence pour la tenue 
d’une conférence régionale que nous avons proposé d’accueillir à Ivry. J’évoquais 
précédemment le contexte difficile, les difficultés majeures, vous les connaissez : la politique 
gouvernementale d’austérité budgétaire et ses conséquences pour le budget communal, avec 
les 20 millions en moins prévus d’ici 2017, la réforme territoriale et en ce qui nous concerne le 
projet de métropole du Grand Paris. Il constitue une remise en cause sans précédent de 
30 années de décentralisation, tire un trait sur les espaces de proximité démocratiques au 
plus près des habitants en concentrant les pouvoirs, en transformant ce qu’ils appellent le 
millefeuille territorial en usine à gaz technocratique pilotée par quelques-uns. Dans les 
deux cas, un point commun : le reniement des engagements et des promesses de l’actuelle 
majorité présidentielle. Un malentendu peut-être aussi, lorsque le futur président de la 
République annonçait vouloir s’attaquer à la finance. Nous pensions qu’il visait les banques, les 
spéculateurs, les dividendes et les stock options. Mais non. Au final, ce sont les 
investissements publics des collectivités territoriales, les allocataires des minimas sociaux, 
les chômeurs, les salaires et les services publics qui sont le point de mire et le Medef est aux 
anges. Cette politique libérale d’austérité menée en France et en Europe ne marche pas si l’on 
se fixe pour ambition l’emploi et la croissance. Permettez-moi à cet instant, comme plusieurs 
d’entre vous l’ont fait, de saluer la victoire du peuple grec qui avec Syriza vient de bousculer 
l’ordre établi. 

(Applaudissements)  

Un peuple grec qui a besoin de notre solidarité, car les tenants du capitalisme financier ne 
lâcheront rien pour faire taire et échouer l’émergence d’une alternative crédible à la purge 
austéritaire qu’ils infligent à l’Europe. Notre mandat, nous l’avons commencé en nous 
rassemblant autour de valeurs et d’un programme pour une ville solidaire, écologique et 
citoyenne, dynamique et métissée. Un programme coconstruit avec les forces politiques de la 
Gauche, écologistes et citoyennes, le mouvement social et les citoyens qui s’y sont investis 
dans les quartiers. Nous nous sommes rassemblés pour mener une politique de Gauche parce 
que la justice sociale, la solidarité, l’écologie et la citoyenneté ne sont pas que des mots. À 
Ivry, nous les faisons vivre et nous entendons bien continuer. Ce mandat est un mandat de 
combat. Pour ne pas nous laisser tondre, nous avons le 22 janvier dernier manifesté en 
délégation à Matignon et nous n’en resterons pas là, bien évidemment. Et sur cette question 
comme sur d’autres, rendre lisible et donner les clés de compréhension aux citoyens est 
essentiel pour gagner les mobilisations indispensables. Dans la même logique conjuguant 
résistance et propositions alternatives, nous allons poursuivre avec notre communauté 
d’agglomération Seine Amont, avec mon ami Jean-Claude Kennedy tout nouveau maire de Vitry, 
avec Didier Guillaume maire de Choisy et Françoise Baud maire de Valenton dont je salue leur 
présence à tous les trois aujourd’hui et leurs équipes municipales le travail commun pour faire 
entendre nos voix, celles des conseils municipaux de nos communes, des habitants de nos villes 
quelle que soit la configuration à laquelle aboutira la réforme territoriale. Même si nous 
restons opposés à cette loi, nous agissons pour que les territoires qui vont être créés soient 
de véritables territoires de projets et qu’ils respectent les communes comme socles 
démocratiques au plus près des habitants. Ni notre ville, ni notre communauté d’agglomération 
ne constituent un village gaulois, un bastion ou encore un territoire de providence. La crise 
économique, l’austérité et le dogme de la réduction des dépenses publiques frappent dur au 
quotidien la population. C’est vrai pour boucler les fins de mois, pour se chauffer, s’éclairer, se 
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loger, se nourrir. C’est vrai pour les allocataires du RSA, les privés d’emploi, les salariés 
précaires et les demandeurs de logement dont une grande partie paye dans le secteur privé un 
loyer trop cher pour un logement non décent ou inadapté. D’où l’importance de poursuivre la 
construction de nouveaux logements sociaux dans nos programmes à venir. L’urgence sociale 
est là. L’urgence à déployer le contenu de notre projet dans tous les domaines pour le sport, la 
culture, la vie associative, le logement, l’enfance et bien sûr la jeunesse, le développement 
urbain et durable. Je dis bien tous les domaines. Nous avons fait le choix d’un développement 
ambitieux et solidaire. Ivry bouge, se transforme. Sa mutation prend déjà forme. Il s’agit 
bien d’un développement pour tous les habitants et qui se donne pour ambition de permettre 
aux plus modestes d’entre nous de continuer à vivre dans cette ville dynamique aux portes de 
la capitale. Ce développement nous le voulons mesuré, équilibré, en termes de logements et 
d’activités et d’équipements, respectueux des besoins de la population, de notre 
environnement et du cadre de vie. Dans tous ces projets, la ville continuera de créer les 
conditions pour permettre à celles et ceux qui le souhaitent de vivre à Ivry. Cette démarche, 
nous la construisons avec tous nos partenaires dans le dialogue et la concertation. Il nous 
faudra bien sûr poursuivre. C’est vrai pour Ivry Confluences. C’est vrai aussi pour tous les 
projets d’aménagement. À ce titre, j’insiste particulièrement sur le projet Gagarine-Truillot, 
car nous contestons toujours la décision de l’État de ne pas retenir ce projet dans les 
200 quartiers prioritaires. Nous sommes décidés à aller jusqu’au bout et ce projet sera 
réalisé. Les habitants en ont besoin et ont largement contribué à sa définition.  

Enfin, je suis convaincu que l’un de nos efforts prioritaires devra porter sur ce que l’on nomme 
le vivre ensemble, je le disais précédemment, si précieux et si fragile à la fois. Nous avons 
tous en tête les évènements tragiques de ce début d’année après l’attaque meurtrière et 
obscurantiste menée contre Charlie Hebdo et les prises d’otage qui ont suivi, coûtant la vie à 
17 innocents. Je pense que nous pouvons être fiers de la contribution ivryenne à la 
mobilisation populaire du pays qui a suivi le drame. Elle a été l’occasion d’exprimer haut et fort 
l’aspiration à vivre ensemble dans la paix et le respect, à faire vivre une République française 
métissée, laïque, démocratique et solidaire. En ce sens, je pense que le travail engagé autour 
des maisons de quartier est de première importance, tout comme l’épanouissement de la 
coopérative citoyenne, le projet de rédaction d’une charte ou d’une constitution ivryenne et 
bien d’autres dispositions propices à faire travailler notre intelligence collective et nous n’en 
manquons pas à Ivry. C’est pourquoi je suis aujourd’hui déterminé et confiant. Déterminé et 
confiant dans notre capacité à agir et lutter pour notre ville, pour, avec les Ivryennes et les 
Ivryens, construire un bel avenir et écrire ensemble une nouvelle page de notre histoire 
commune. Merci. 

(Applaudissements) 

Merci à toutes et à tous. Donc, il me revient maintenant de proposer à vos suffrages l’équipe 
qui va m’aider dans cette tâche ô combien importante. Donc, je propose tout d’abord et je 
crois que cela se fait par un vote à main levée que nous portions comme précédemment le 
nombre de maires adjoints en charge de délégation à treize. C’était le cas jusqu’à maintenant. 
Je propose que nous reconduisions cette composition. Donc, je vous le soumets le vote à main 
levée.  
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M. BOUYSSOU met aux voix. 

LE CONSEIL, 

/Fixe à 13 le nombre d’adjoints au Maire d’Ivry-sur-Seine. 

(41 voix pour et 4 voix contre : Mme POURRIOT, M. VALLAT-SIRIYOTHA, Mme BAILLON, 

Mme S. BERNARD) 

 

Donc, je propose que nous ayons un vote par liste bloquée. Les bulletins de vote vous seront 
distribués. Donc, je vais simplement vous rappeler l’ordre du tableau. Quelques changements 
bien sûr se sont opérés du fait de mon élection. Alors, j’annoncerai les délégations en même 
temps que je remettrai les écharpes tout à l’heure pour garder un peu de suspense dans la 
salle.  

Je propose comme premier Maire adjoint, M. Romain Marchand. (Applaudissements)  
Méfiez-vous parce qu’on risque de mesurer à l’applaudimètre si on ne s’est pas trompé dans 
l’ordre du tableau.  
Comme deuxième Maire adjoint, Mehdy Belabbas. (Applaudissements)  
Troisième Maire adjointe, Séverine Peter. (Applaudissements)  
Quatrième Maire adjoint, Stéphane Prat. (Applaudissements) 
Cinquième Maire adjoint, Atef Rhouma. (Applaudissements) 
Sixième Maire adjointe, Patricia Gambiasio. (Applaudissements)  
Septième Maire adjoint, Daniel Mayet. (Applaudissements)  
Huitième Maire adjointe, Bozena Wojciechowski. (Applaudissements)  
Neuvième Maire adjointe, Catherine Vivien. (Applaudissements)  
Dixième Maire adjoint, Olivier Beaubillard. (Applaudissements)  
Onzième Maire adjointe, Sabrina Sebaihi. (Applaudissements)  
Douzième Maire adjointe, Méhadée Bernard. (Applaudissements)  
Et le petit entrant, le petit nouveau comme treizième Maire adjoint qui va occuper cette place 
puisque c’est la tradition quand il y en a un nouveau qui entre, il est à la treizième place, eh 
bien, c’est notre ami Mehdi Mokrani. (Applaudissements)  
 
Bien ! Je propose que nous reconstituions le bureau de vote avec les scrutateurs tel qu’il était 
précédemment, si vous voulez bien voilà ! Vous attendez de voter et en attendant le suspense, 
on fait une petite pause. Voilà ! » 
 
Puis M. BOUYSSOU procède à la proclamation des résultats de l’élection des adjoints. 
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Election des adjoints 

 

Premier tour de scrutin 

 

Chaque conseiller municipal a déposé son bulletin de vote dans l’urne qui circule, ainsi qu’éventuellement 

le bulletin de son mandant. 

 

Le dépouillement du vote a donné les résultats suivants : 

 

Nombre de bulletins trouvés dans l’urne : 45 

Nombre de bulletins blancs : 10 

 

A DEDUIRE : bulletins litigieux énumérés aux articles 

 L.65 et L.66 du code électoral   0 

 

RESTE pour le nombre de suffrages exprimés 35 

Majorité absolue 18 

 ____________ 

La liste de la Majorité Municipale a obtenu  35 voix 

 

 

La liste de la Majorité Municipale ayant obtenue la majorité absolue de suffrages exprimés, ses 

candidats sont élus adjoints au Maire. 

 

(Applaudissements)  
 
M. BOUYSSOU.- « Bien ! Je vous annonce les résultats de cette deuxième partie de notre 
Conseil. Alors tout d’abord, je tiens à souligner un fait important, c’est que pour le Maire 
comme pour les adjoints, l’ensemble de la majorité municipale s’est rassemblé puisqu’il y a eu 
45 bulletins trouvés dans l’urne, 10 bulletins blancs. Et donc la majorité accordée à la liste qui 
était proposée est de 35 voix. Donc, tous les adjoints que j’ai énumérés tout à l’heure sont 
élus et on les félicite.  
 
Donc, je vais appeler Romain Marchand à me rejoindre. Romain Marchand, ton épaule droite 
elle est où ? Elle est là. Non, elle est là. (Applaudissements) Voilà ! On prend le temps, il faut 
qu’on regarde les photographes. 

(Applaudissements)  

Alors, Romain Marchand – je dis les délégations – continuera à avoir en charge les délégations 
qui sont les siennes aujourd’hui, à savoir le développement urbain, l’activité économique et le 
sport. Et par ailleurs, mais ça, c’est ce qu’on décidera lundi dans une autre enceinte, il est 
pressenti pour une vice-présidence au sein du bureau communautaire de notre communauté 
Seine Amont.  

(Applaudissements)  

Et j’appelle maintenant Mehdy Belabbas, deuxième adjoint. Alors, ton épaule droite, c’est 
celle-là. Mehdy Belabbas conservera bien sûr la délégation aux finances. 

(Applaudissements)  
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Alors, troisième adjointe Séverine Peter qui est là. Ah pardon ! Ça y est, je commence à 
cafouiller, c’est l’émotion. (Applaudissements) Et donc, Séverine Peter se verra confier à peu 
près les mêmes délégations qu’elle avait précédemment, c’est-à-dire qu’elle a la 
communication, elle a les affaires civiles et juridiques, elle a les relations internationales et 
elle reçoit dans sa feuille de route les technologies de l’information et de la communication. 
Je crois ne rien avoir oublié. J’ai oublié quelque chose ? Ah, et très important, la vie du 
quartier Louis Bertrand. Elle est déléguée au quartier Louis Bertrand. (Applaudissements) 

Stéphane Prat, quatrième adjoint. (Applaudissements) Félicitations ! (Applaudissements) 
Alors, il conserve ce qu’il avait précédemment : l’écologie urbaine et la transition énergétique. 

Cinquième adjoint, c’est Atef Rhouma. (Applaudissements) Félicitations. (Applaudissements) 
Atef Rhouma conserve sa délégation à la petite enfance. Et j’oublie les délégations de 
quartier, je suis désolé. Le centre-ville en délégation de quartier.  

Alors ensuite, je vais appeler Patricia Gambiasio, sixième adjointe. (Applaudissements) 
Patricia Gambiasio continuera à avoir le plaisir de s’occuper des retraités et des personnes 
âgées de notre ville. (Applaudissements)  

Septième adjoint, M. Daniel Mayet. (Applaudissements) Daniel Mayet garde ses délégations au 
personnel communal et à la gestion, on va dire comme ça, des bâtiments communaux.  

Alors, huitième adjoint ou adjointe d’ailleurs, c’est Bozena Wojciechowski. 
(Applaudissements). Bozena Wojciechowski conserve sa délégation à la démocratie. Elle aura 
désormais en charge l’habitat. Elle aura également en charge la lutte contre toutes les 
discriminations. Et je crois que j’oublie quelque chose, on va me souffler. Non, c’est bon. J’ai 
tout dit. Tu as eu peur que je te rajoute une délégation sans négociation préalable. Ça aurait 
été dur.  

Alors ensuite, j’appelle Catherine Vivien. (Applaudissements) Catherine Vivien conserve sa 
délégation à la santé.  

Alors ensuite, j’en suis où ? Olivier Beaubillard, bien sûr. (Applaudissements) Et bien entendu, 
Olivier Beaubillard conserve sa délégation à la culture et à la mémoire et aux actions de 
mémoire. 

Alors, j’appelle maintenant Sabrina Sebaihi. (Applaudissements) Sabrina Sebaihi conserve la 
prévention sécurité et l’accès au droit.  

Et ensuite, j’appelle Méhadée Bernard (applaudissements) qui est là. (Applaudissements) 
Méhadée Bernard conserve la délégation à l’enseignement, à l’enfance et aux vacances. C’est 
une belle délégation les vacances.  

Et j’appelle maintenant le petit nouveau, Mehdi Mokrani. (Applaudissements) Alors, attends, 
ton épaule droite, elle est là. Regarde, magnifique ! (Applaudissements) Alors, Mehdi Mokrani 
se verra confier deux délégations très importantes, la jeunesse et l’action sociale. 
(Applaudissements)  
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Alors bien qu’ils n’aient pas d’écharpe, je dois quand même annoncer les délégations des 
conseillers délégués qui pour la plupart sont maintenues. Pierre Martinez conserve le 
commerce, l’artisanat et les marchés aux comestibles. Mourad Tagzout, la vie associative. 
Marie Pieron, la culture scientifique. Elle est également vice-présidente du CCAS. Merci de 
me souffler parce qu’on ne l’avait pas mis sur ma feuille, donc c’est pour ça. Et elle est bien 
sûr en charge du quartier Monmousseau et Vérollot. Il ne faut pas oublier Vérollot. 
(Applaudissements) Saïd Hefad qui garde la délégation à l’action handicap. Jacqueline Spiro 
qui garde une délégation très importante à la restauration scolaire, la restauration collective 
et le quartier d’Ivry Port. Il faudrait que l’on mette bien les votes sur mes feuilles parce 
qu’après, j’oublie. Et le quartier d’Ivry Port comme conseillère déléguée. Arthur Riedacker, 
notre doyen, conserve la délégation aux universités. Tarik Aït Amara qui a la délégation aux 
lycées et collèges. Et sur ma feuille, on ne m’avait même pas mis Jeanne Zerner avec la 
délégation au quartier du Petit Ivry, mais ça, je ne l’ai pas oublié. On les félicite. 
(Applaudissements) Et on avait aussi oublié Évelyne Lesens qui a en charge le plus beau 
quartier de la ville, c’est celui où j’habite, le quartier Marat-Parmentier. (Applaudissements) 
 

DISPOSITIONS ORGANIQUES 

Délégation de pouvoirs du Conseil municipal au Maire 

(article L.2122-22 du code général des collectivités territoriales) 

 
La tradition veut qu’on adopte en fin de Conseil une délibération qui, je crois, est dans les 
documents qui vous ont été transcrits, qui me transmet quelques délégations. Ce sont les 
délégations au Maire qui sont une tradition pour pouvoir signer un certain nombre d’arrêtés, 
etc. Donc, je vais vous le soumettre à main levée.  
 
M. GOSNAT met aux voix 

 

LE CONSEIL, 

 

/ DELEGUE à Monsieur le Maire d’Ivry-sur-Seine des attributions, en application de l’article L.2122-22 

du code général des collectivités territoriales et pour la durée du mandat. 

(39 voix pour, 6 voix contre : MM. LECLERCQ, BOUILLAUD, AUBRY, Mmes APPOLAIRE, ANDRIA, 

LEFRANC) 

 
Donc, écoutez, il ne me reste plus qu’à vous remercier toutes et tous pour votre présence et 
comme qui dirait, au travail et merci à toutes et à tous. Et je crois qu’il y a le verre de l’amitié 
qui nous attend au salon de réception. Voilà ! Merci à tous et à toutes. » 
(Applaudissements)  
 

LA SÉANCE A ÉTÉ LEVÉE A 18H15 

 

LE SECRÉTAIRE 

 

 

 

 

S. PETER 

LE MAIRE 

 

 

 

 

P. BOUYSSOU 
 


